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M. Octave Crémasto.

Le 2 ffivrier, M. l'abbé G.-P. Côté,

premieýr vicaire de la Basilique, recoin-
mandait aux prières des fidèles M. Oc-
tave Crémazie, décédé le 10 janvier, au
Havre, France.

M. (3rémazie avait été endîînt de
longues années libraire à Québec, et
de malheureuses circonstances l'avaient
forcé ensuite à s'expatrier. Le Cana-
da perd en lui une de se gloires litth-
raire les plus pures. - M. (Jrémazie
peut être regardé comme notre poète
national par excellence, et ses oeuvres,
assez nombreuses, resteront comme un
des plus beaux monuments de la litté-
rature canadienne.

Depuis longtemps il dirigeait au Hà-
vie le bureau de M. Gustave Bossange,
de Paris. - IlJe n'oublierai jamais, écri-
vait ce dernier à M. L. Crémazie, de
cette ville, son dévouement, son carac-
tère aimable, son esprit érudit, et c'est
avec le sentiment de la sympathie la
plus sincère que je vous serre la main
affectueusement!'

Nous nie savons pas que depuis son
départ M. Crémazie ait publié aucune
poésie. Grâce à la bienveillance de Mgr
Caesu nous pouvons offrir à nos lec-
teurs une pièce inédite, due à la plume
de l'illustre poète canadien. C'est un
morceau religieux écrit en l'honneur de
sainte Madeleine sur la demande de la
Mère fondatrice du Blon Pasteur.

Il y a une dizaine d'années que M.
Cr6mazie composait ce cantique, et de
puis cette époque, la pese p~oésie, mise
en musique par iName Pennée s
chantée au Bon Pasteur, avec grande
dévotion, 'le jour de la f"te de sainte
Madeleine.,

Nous offrons à Mgr Cazeau et aux
Dames *Religieuses du Bon Pasteur noiý
remerciements les plus respectueux.

Cantique à Ste Madeleine.

Dae los mura do Sion, quand le Eauvour du mottàe
Jetait la sMemec féconde
De 'amou.r divin, éternel,

Un rayon de ce foua vint purifier votre dite.
Xc doa votre coeur cette glamme,

B"tt comme sur un autel.
.Nefe.4s.

U.-bant, dans la sphère sereine,
Séjour des élue triomphante i
Sainte Patronne, ô Xadelelu#,
Prie!., prie« pour vos enfants.

Quand star b loids du cliriut, vous. la cotj'aLlr touille.
Vousrentes verser lo cinname.
Le0 Pharisien vous méprisait.

Malt le regar-d sacré de votre divin Mettre
Avait renouveléi votre aire.
Et le ciel pour vous5 aenti<,urtait.

-a-
Le lys divin qui fait de chaque tommes un an&,.

Comme Vous. hls t da:%% la range
Nous l'avons hiainals perdu.

biais ausi, comme à vous, au profond de l'aume
lDes haute-ira.de la mainte cime
Le pardon nous est descen..u

- 4-

Pouir mériter un jour S'immuortelle .eta lo,
De notre criminelle vie
Il faut expiei les erreurs.

Ei quand 1eiprit du nmai veut teeealsir sa proie.
Votre nom dans la sainte -vole
Vient affermir nos ftil«s coeurs.

-à-

L'exsemple soleunel de votre vie austère
Au miieu de notre misère
Nous soutient enc-ire aujourd'huni.

Le Seigneur nous l'a dit, le lys de rlinnoc-nce
Et la fleur de la pénitence
Ont le mêame parfum pour li

Les tortures des candidats à l'Acadé-
mie française.

L'Académie française, ce gra nd tribu -
nial littéraire de la France, se compose
de quarante membres, élus à vie et aux-
quels on donne la modeste épithète
d'immortels. On conçoit que faire par-
tie de l'illusta-e assemblée soit le but vers
lequel tendent les aspirations et les
efforts des écrivains grands et petits de
notre mère patrie. Cependant, pour
rendre plus difficile cette conquête de
l'immortalité, on condamne le candidgt
au fauteuil vacant de l'Académie à

tfaire une visite à se futurs confrères,
tpour solliciter leur bienveillance et leurs
suffrages au moment où se fera l'élec-
tion. Ces visites, déjà si humiliantes
par elles-mêmes, deviennent souvent de
véritables couple-gorge, grAce à la hau-
teuir et à la morgue des immortels. On

ourra en Juger pr l'article que nous
publions aujourd'hui et que nous em-
pruntons au Nouv*elte.

M. le duc d&Audiffret-Pasquier vient
d'être nommé membr de l'cadémie
Française. Quelques esprits maussades
se sont récriés contre l'admission d'un
candidat qui n'a de sa vie libellé.la mcmn-
dre brochure. 'Mais l'Aadémie a tou-
jours professéï sur cette question les prin-
cipe les plus larges. M aexemple, Si

'Académie n'exige pas du candidat qu'il
i fait I gémir les presses," elle lui imi-
ose cii revanche, une condition dont elle

l'exonère personne. Nous voulons par-
er <le la formalité des visites.

A la rigueur, un candidat peut lier
îoustraire à la nécessité de commettre unb
poème épique, mais quant à C'exempter
~les pérégrinations usuelles, il n'y faut
point sonîger. La tradition veut qu'il
gravisse trente-neuf escaliers et qu'il
aite le cordon de trente-neuf sonnettes.
Or.NM. le duc de Pasquier a dû exi passer
par là. Dans cette saison-ci, la pl upart
die nos Immortels sont h Paris: le prési-
sent du Sénat n'a donc pas dû s'astrein-
dre à des déplacements bien onéreux ;
muais supposez que M. le duc de Pasquier
eût brigué le thuteuil académique troisi
mis plu tôt, c'est-à-.dire en pleine sai-
son de villég'iature, voilà qu'il s;e fût vu
forcé d'aller relancer M. V. Hugo à
Guernesey, M. Emile Augier en Suisse,
Mf. Alexandre Dumas sur les bords dis
lac de Côme, et IN. X. Marmier en
Finlande!1

Hélas ! sans sortir des fortifications,
le candidat à l'Académie éprouvait, il y
a quelques années, les tribulations les
plua amères. Il n'est sorte dle sévice&
que n'exerçât contre lui la méchante hu-
meur d'un académicien cacochyme oix
simplement gpoguenard. Le légendaire
Royer-Collard était surtut célèbre sous
ce rapport. Il glaçait les âmes les lus
intrépides par le ton hautain et eouvc-
rainement impertinent de se réponsees.
Quant Alfred de Vigny se trouva de-
vant lui le poète eut besoin de faire

appel à tout son courage pour soutenir
lergrd froid et dur du vieux jansé-

niste. Ecoutez plutôt oe dialogue:
-Monsier r et illustre mattre, j'ai biex»

l'honneur de vous présenter mes devoirs.

-Je suis le comte Alfred de Vý1igny.
- e

-L'auieur d.....

-osavez peut-être entendu par-
ler d'un l ivre intitulé : Grandeur et ae"-
vitude militaires i..

-Et d'une pièce jouée à la comédie-
française sous ce titre : Chatterton ..

-J'ai rhythtn6 quelques vers que mms


